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« Lettre de Paul aux Ephésiens et à nous »  
GDM AeC, No. 7 

« Vivre et confesser ensemble » - Ephésiens 4.1-6 
 
 

Ephésiens 4.1-6 (Version Segond21) 

4 1 Je vous encourage donc, moi, le prisonnier dans le 
Seigneur, à vous conduire d'une manière digne de l’appel 
que vous avez reçu. 2 En toute humilité et douceur, avec 
patience, supportez-vous les uns les autres dans 
l’amour. 3 Efforcez-vous de conserver l'unité de l'Esprit 
par le lien de la paix.  

4 Il y a un seul corps et un seul Esprit, de même que vous 
avez été appelés à une seule espérance par votre 
vocation.  

5 Il y a un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême,  

6 un seul Dieu et Père de tous. Il est au-dessus de tous, 
agit à travers tous et habite en nous tous. 

 
Intro : Petit inventaire personnel 

Prenez 5 minutes et faites un petit inventaire des différentes 
communautés chrétiennes que vous avec fréquentées dans votre 
vie jusqu’à ce jour.  

Pour chacune d’entre elles, notez un ou deux aspects qui les 
caractérisaient.  

Notez un point qui distinguait chacune des autres. 

Enfin : qu’est-ce qui vous a spécialement enrichi dans chacune de 
ces Eglises?  

 
Ephésiens 4.1-6 : Ecoute du texte 
  
1.) Tous ensemble, lisez le texte pour vous familiariser avec lui. 
 
2.) Comment comprenez-vous l’appel de Paul à « vous conduire 
d’une manière digne de l’appel que vous avez reçu » ?  
 
3.) Prenez à présent connaissance des notes sur le chapitre 1, et 
en particulier du schéma de la balance. Il est particulièrement 
important de bien comprendre la « logique » de la grâce, qui nous 
guide sur le chemin vers la maturation.  
 
Partage 
? De quoi avez-vous besoin, aujourd’hui, pour que l’appel que vous 
avez reçu de Dieu soit davantage en équilibre avec votre manière 
de marcher, de vous conduire, de vivre ?  
 
Confession et prière 

Ö Ensemble, lisez/proclames à haute voix Ephésiens 4.1-6 
comme une confession commune en tant que groupe. 
Mettez votre nom à la place de ‘le prisonnier dans le 
Seigneur’.  

Ö Toujours ensemble, relisez/reproclamez comme une 
confession ce texte, mais cette fois-ci en pensant à l’Eglise 
dont vous faites partie.  

 
Proposition pour la prochaine fois : Que diriez-vous d’apprendre 
par cœur la mini-confession de foi des versets 4-6 ? 
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Notes sur le texte 
V.1 : ‘Je vous encourage donc, moi, le prisonnier dans le Seigneur’ : 
Paul introduit la partie pratique de la lettre avec un verbe qui peut 
suggérer le fait d’être appelé ou de venir à côté de quelqu’un pour 
l’assister. Il peut aussi être utilisé dans le sens de ‘conforter’ ou 
encore ‘d’exhorter’. Après avoir proclamé le plan et l’œuvre 
merveilleux de Dieu, il vient en quelque sorte à côté de ses 
destinataires pour considérer avec eux comment vivre 
concrètement au bénéfice de ces merveilles. Il ne cache toujours 
pas sa situation qui le limite dans ses déplacements (son 
emprisonnement) ...   
‘vous conduire (lit. ‘marcher’) d’une manière digne de l’appel’ : … 
mais justement, tout comme il introduit cette partie pratique en 
responsabilisant les destinataires en fonction de leur appel, il peut 
s’appuyer sur son propre appel ‘d’apôtre de Jésus-Christ par la 
volonté de Dieu’ (1.1) pour s’exprimer avec autorité. Encore que 
l’appel dont les destinataires doivent se montrer dignes concerne 
la vie chrétienne en général, et non pas les appels spécifiques pour 
tel métier ou encore pour les différents ministères dont il sera 
question par la suite (4.11).  
‘digne’ : ‘axiôs’ en grec. Eugene Peterson précise que ce terme 
porte en lui une image (Practice Resurrection, p.31-32) : 
 

 

Il peut désigner ce genre de 
balance, et l’image est 
suggestive : ‘marcher’ (= 
penser, se comporter, vivre) 
de manière ‘digne’ de ‘l’appel’ 
est illustré par le fait de voir 
dans un des deux récipients 
l’appel de Dieu, et dans l’autre 
notre manière concrète, 
quotidienne, de vivre. 

 

De manière simplifiée, Ephésiens 1 à 3 décrit en quoi consiste 
l’appel de Dieu, et Ephésiens 4 à 6 comment concrètement le 
vivre. L’objectif est l’équilibre entre les deux récipients de la 

balance. Et comme on le verra dans 4.12-16, lorsque l’appel de 
Dieu en Christ correspond à notre manière de ‘nous conduire’, 
nous grandissons en Christ, nous devenons plus matures en lui !  
Essentiel : c’est par grâce que nous sommes sauvés et devenus 
des enfants adoptifs de Dieu et donc héritiers de Dieu. Dieu nous 
appelle par notre nom, nous y répondons par la foi, ce qui nous 
établit dans notre identité. Les impératifs de l’Ecriture (et il y aura 
beaucoup dans les chapitres 4 à 6) nous appellent à devenir de 
plus en plus ce que nous sommes, en accueillant et en développant 
notre identité comme un don de Dieu, sur la base de l’œuvre du 
Christ et conduit par le Saint-Esprit.  
V.2 : Ce verset décrit tout un climat relationnel dont le 
développement et la mise en pratique progressive fait partie de 
l’appel de chaque chrétien – et on peut percevoir à l’arrière-plan le 
portrait du Christ tel qu’il nous est présenté dans les Evangiles. 
‘L’encouragement’ de Paul vient à la fois de ce climat relationnel – il 
vit lui-même de cette manière – et s’adresse à des gens qui 
cherchent à réaliser eux-mêmes ce climat relationnel. L’apôtre ne 
vient pas aboyer des ordres à suivre, même s’il va y avoir des 
impératifs forts. À la suite de Jésus, le Maître ‘doux et humble de 
cœur’ (Matthieu 11.29), il instruit avec douceur et fermeté – et non 
avec arrogance et dureté. Le chemin vers la maturité est une 
course de fond, il n’y a pas de raccourci, pas de violence non plus. 
Mais si c’est une course de fond, c’est une course sans 
compétition, où au contraire on s’aide mutuellement à progresser, 
avec patience ! 
V.3 : ‘Efforcez-vous’ implique un effort concentré et durable pour 
développer et vivre concrètement l’unité de l’Esprit. Notons que 
cette dernière est donnée avec le don de l’Esprit à chaque 
personne née de nouveau – c’est précisément le Saint-Esprit qui 
unit chaque chrétien aux autres de l’intérieur (1 Cor 12.13 ; Rom 
5.5 ; Eph. 1.13, 4.30). C’est lui qui conduit des personnes aussi 
diverses que vous dans votre groupe, ainsi que tous les membres 
et amis de votre communauté, à être unis dans un même collectif, 
qui est une expression locale de l’Eglise universelle du Christ.  

Appel 
de Dieu 

Marche, 
comporte-

ment 



 3 

‘le lien de la paix’ : en 2.14ss, Paul a expliqué comment Jésus est 
‘devenu la paix’ des chrétiens d’origine juive et non-juive en 
détruisant, par sa mort à la croix, ce qui les rendait auparavant 
ennemis les uns des autres. Il est l’expert-artisan-de-paix, et tous 
ceux qui bénéficient de la paix qu’il est devenu pour eux et qu’il leur 
apporte, sont appelés à devenir à leur tour des ‘artisans de paix’ 
(Matthieu 5.9), chacun, sans exception.  
Derrière la terme la paix il y a la notion hébreu du ‘shalom’, ce bien-
être global de la personne complexe que nous sommes. Et nous 
sommes précisément appelés à chercher ce bien-être – pas 
d’abord le nôtre personnellement, mais celui de l’autre, selon le 
modèle ‘don-de-soi’ de Jésus-Christ.  
Vs 4-6 : Les éléments de l’unité chrétienne 
Père, Fils et Saint-Esprit, c’est l’ordre que nous trouvons le plus 
souvent dans la Bible. Ici, l’ordre est différent : l’Esprit, le Seigneur 
(= Jésus), le Père. Puisqu’il est question de l’unité de l’Eglise, du 
corps du Christ, il commence avec l’Esprit qui constitue et réalisé 
l’unité de ce corps.  
V.4 : corps – Esprit – espérance 
Par l’Esprit, un seul corps, une communauté, unie par l’Esprit qui fait 
de nous des disciples du Christ. Un corps uni et pourtant divers, 
avec des personnalités différentes, des dons différents, mais 
consacrés à vivre ensemble de manière radicale au service du 
Christ. L’espérance - exprime l’orientation qui vient de notre 
appel : l’accomplissement final – que tout soit soumis au Christ, la 
pleine réalisation du Royaume de Dieu (Eph 1.10) ! Assuré par les 
promesses de Dieu, cela va se réaliser pleinement lorsque Jésus-
Christ reviendra. L’orientation : ce vers quoi nous travaillons, nous 
avançons, ensemble ! 
Image : un réseau mondial de personnes liées les unes aux autres 
par le Saint Esprit. 
V.5 : Seigneur (= Jésus) – foi – baptême 
Le Seigneur Jésus-Christ, le contenu vivant de l’évangile. C’est en 
croyant en Lui, en mettant notre confiance en lui (foi), que nous 
sommes intégrés dans son corps – le miracle de l’Esprit qui illumine 
notre cœur pour que nous reconnaissions Jésus comme Seigneur !  

Et c’est le baptême qui exprime et confirme publiquement cet 
attachement au Christ. C’est par le baptême d’eau que l’on 
exprime la foi en Jésus-Christ, la réponse à l’appel de Dieu à suivre 
Jésus de manière radicale. Et le baptême signifie également 
l’intégration “en Christ,” en son corps qu’est l’Eglise – et rappelons-
nous : dans la Nouvelle Alliance, il n’y a pas de Christ sans l’Eglise, ni 
d’Eglise sans Christ. 
V.6 : Un seul Dieu et Père de tous, qui – règne sur tous - agit par 
tous - est en tous 
Dieu le Père, la source de tout ! Avec Paul et les premiers 
chrétiens, nous croyons que Dieu est un, et qu’il est unique. Comme 
quelqu’un l’a si bien dit : Dieu est même unique dans sa manière 
d’être un ! (Shafique Kheshavjee, pasteur et théologien réformé) 
Les sept (!) ‘un’ (corps-Esprit-espérance-Seigneur-foi-baptême-
Dieu/Père) constituent ensemble le fondement de l’unité 
chrétienne. 
L’Esprit unit tous les chrétiens, et il les équipe pour vivre et servir 
dans leur diversité – qui sera l’objet de la prochaine étude. 
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